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En toute objectivité, bien sûr, le Français est une des plus belles langues. Le pouvoir de ses mots est immense. Mais souvent distordus et décontextualisés notamment dans la com, ils prêtent à l’auto dérision. Le petit dictionnaire décapant de Pascal Maccioni remet les points sur les « I », et à leur place une centaine de termes aussi fleuris mais un poil énervant car trop souvent répétés à mauvais escient comme impactant, holistique, fertilisation croisée, expérience unique, paradigme, disruption... 

De Coluche aux Nuls en passant par Les Inconnus et autres, le jargon de la communication est souvent l’objet de sketchs (très) piquants mais (tellement) désopilants et nécessaires… Tant les termes choisis et utilisés prêtent facilement à l’auto dérision. L’occasion aussi pour ces humoristes de dénoncer les excès de notre société de consommation et, peut-être, de ramener le public vers un peu plus de bon sens dans son statut de consommateur. D’auto dérision, il en est aussi question avec « Les 111 mots incontournables de la communication » (Editions Berg International). Ecrit par Pascal Maccioni, diplomate et haut fonctionnaire, ce petit dictionnaire recense en 116 pages, une centaine de mots employés dans les médias, les discours politiques, le monde de l’entreprise, les marques et les agences de communication qu’il juge récurrents et qu’il décortique sans concession.
 
Décapant, ce recueil dont on vous livre quelques bonnes feuilles (ci-dessous) démontre l’effet de mode et les déviances sémantiques de certains. Qui n’a jamais entendu : holistique, disruption, global, outils, innovation, paradigme, révolution, expérience unique ou encore gouvernance, fertilisation croisée, efficient, impacter, ADN, cibler… Ces mots et ces néologismes itératifs, parfois anglicisés et souvent utilisés à toutes les sauces, qui jalonnent le langage finalement très convenu de la communication, Pascal Maccioni, les remet à leur place en revenant à leur étymologie pour mieux en révéler leur « customisation ». C’est drôle, sévère, instructif.
 
 
Revenir à l’étymologie pour mieux en révéler la « customisation »
 
Un excellent travail clair et didactique qui nous fait entrevoir l’immense richesse de notre belle langue, en même temps que le pouvoir des mots… celui de la manipulation et de la séduction. Mais qui nous fait aussi prendre conscience que leur répétition ou leur distorsion peut user leur sens au point de déclencher l’effet inverse recherché, c’est-à-dire, saturer, ennuyer. D’autant que le public auquel ces mots sont adressés est soit parfaitement capable de décrypter ce qui se cache derrière telle ou telle expression tant il est rompu aux circonvolutions verbales et aux tours de passe-passe des marketers, soit en cas d’incompréhension le pousser à se détourner du sujet dont on l’abreuve. Et ça, ce n’est pas bon du tout. Destiné à « tout public intéressé par la langue française et ses transformations », ce dictionnaire de large utilité publique, permet à chacun d’apprécier s’il est un beau parleur ou un bon communiquant. Car comme le souligne Pascal Maccioni : « il laisse au lecteur jubilatoire le soin de constituer sa propre liste de mots incontournables ». Et peut-être la satisfaction de renouer enfin avec la pertinence ! 
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PORTER (UN PROJET)/PORTAGE/PORTEUR (DE PROJET)/

(MARCHE) PORTEUR

Le fae sens : souceniv un poids, une charge. Ex.: Au café du
commerce, porter un verre i ses evres ne représencai jamais pour
Albere une tiche trop rude.

Le sens jargon :lancer un projet/pour « marché porteur » :
marché prometteur. Ex. : Création de valcur par erclisation croi-
sée et culture du résulcat consticuent s axes stratégiques ks plus
aendus des portcurs de projes pour a valorisation des poles de
conversion. Trad. : On attend de la part des entreprencurs qui bé-
néficient de subvencions dans les régions sinistrées partage de leur
compérence ¢ volonté de réusste.

Le concept :le « porteur de projet » évoque immangquable-
ment Adls, le géant condamné par Zeus 3 porter le monde sur
ses épaules,car pour e jargonneur (ou phn?:-:n publi), lencre-
prencur cst un géant, mais pas n'impore  un géant
B L L LT e B
snon s e encommgemene. L szenc | s g

e conduit ausi & lysc, un autre héros qui su fai-
e sbouin avesuet, malght s obtaces s phs dicourgeancs,
un projet u long cours. Te et le « porteur » de projet du mon.
de dajourd hui, héros des temps modernes. Nul doute dans ces
conditions que lejargonneur ne se aile un immense succés auprés
de sa clentéle habituelle avee des références ausi flarceuses. 11 2
bicn recenu il faue i rendre cette justice - 1 legon de la able du
Corbea et du renard. Ex il fut aussi rendre hommage 3 sa culeure
et la preuve qu'il administre quiell estloin d"écre inuile. Avec
s « portages » et autes « porteurs , l jargonneur nous offrc
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SIGNE (FORT)
Le e sems :ce qui permet de deviner Ex.: Quan Albert ne
parvenait plusintroduire s lédans aserrure e son logement et
Sendormait surle scui, ¢*éaie I e signe qu'l éxait resté plus que
de raison au café du commerce.

Lesens jargon :effx d'annonce. Ex. : Nowre vision fondée sur
s valeurs de dialogue et de concertation constitue un signe fort
en faveur d'un relaionnel de qualité avee nos partenairessociaus.
“Trad. : Nous essayons de fire tout notre possible pour endormir
nos syndicats.

Le concept : pour qui I'spparence compre plus que la éalié,
e signe compte plus que 'action t tl st bien e des caracé-
rstiques du argonneur. Mais pour que son subterfuge ne soit pas
(trop) démasqué, il ese préférable que ce signe sot le plus « fort »
possible. En tous cas, un simple signe tout seul n sauraic suffre 3
remplile vide qu'il s censé dissimuler. Do |a nécessité absolue
d'un signe « fort ». Ainsi cout « signe » du discours jargon est
nécessairement et systématiquement asort de c qualificatifsans
lequel il ne sauaie ure uilsé. Qu'importe e contenu de Faction
pourvu quiell soi érigéc au rang de « signe forc. Lintérée de
cetteexpression pour ¢ jrgonneur et qu'ell nengage 3 ren — cc
cet engagement & ren consituc une autre caraceristique du jar-
gonneur - car un « signe » auss « fort » soicil ne garantit enrien
un eésulat,ni méme un début dexéeution. Aprés avoir envoyé son
signe,le jargonneur peut se reposer sur scs deu orciles. S ceux
qui sont chargés de la misc en cuvre du signe fort ne réussisent
‘pas dans leur mission, ce sont cux s incapables, paslui.
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FLORENCE BERTHIER

Aprés des études dHistoire, elle bifurque vers le journalisme et se pique de publicits,
de créativit, de marketing et de conseil média chez CB News. Chez INfluencia pas
de pré carré, mais de Ia diversité et du décryptage encore et toujours. Son idéal

Twitter : @Berthlerfio
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Le e sens  artise qui joue un 1ol Ex.: Al fee de a Saint-
Sylvestre du café du commerce, Alfred n'hésicaic pas 3 moner sur
Ta scéne improvisce e s révelit un excellent acteur.

Le sens jargon : personne / institution. Ex. : Dans une socié-
€ en mutation, les acteurs clés du changement sont les capeurs

des nouveaux concepts en devenir. Trad. : Ceux qui maitrisent le
‘micux les changements d'une société sont ceux qui sont capables
d’en concevoir les évolutions preévisibles.

Le concepe : en jargon, le concept d'acteur renvoic au concept
d'action. Dans 'universjargon,il st en effetimpératif d agir pour
ne pas subir. Si I'on nest pas un acteur on ne voit pas trop ce que
Ton pourrait étre d'autre, I 'y a que les acteurs qui compent,
s autres ne sont, par définition, que des spectateurs, cest--dis
dans e sens jargon, des passifs inutiles ou en tous cas qui peuvent
éxre manipulés comme des pantins, pou reprendre le vocabulaire
du spectacle). Exre un acteur, cest aussi le moyen d'acteindre un
objectiffondamental du monde jargon : écre ke premicr d ‘une com-
petition généralisée. Et s 'on ne peut pas éure un acteur sob-méme,
illestalors indispensable d'identificr les acteurs avee lesquels il fau-
dra comprer pour agir. Car |'acteur du jargon nst pas n'impor-
te quel acteur : cest celui qui veu absolument obrenir le premicr
ol
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ATELIER

Le faus:sens : lieu de travail des artisans, des ouvriers ou des
artistes. Ex : Dans lacelier d'Albert, voisin du café du commerce,
léyw une odeur tenace d"huile de vidange et de bicre tiéde.

,.,Y.. réunion sur un théme pariculicr. Ex.: La pro-

de l'employabilité dans un contexte de restructuration
i abjs de mombrea e e éivion non concuss s cc.
Sade. Tead. Malgé e nombreuse réunionssu c héme e pro-
bléme de Iemploi en sicuation de réduction d'effectif na toujours
pas trouvé de solution.

Le concepe : 1 Sagic ci de transposer le vocabulaire du monde
des « cols bleus » dans celui des « cols blancs » pour rendre le
concept de réunion de travail plus « parlant », plus concret. Par
cette transposition les personnels de direction ou d'encadrement
souhaitent démontrer & leurs employés, non seulement quils n'ap-
partiennent pas & des mondes s différents, mais surtout que les
réunions ne sont pas des moments de repos ou de vain bavard-
‘ge, mais bien aussi des lieux de travail et de production, méme si
Feffore des participants y s plus intellcctuel que physique et s
I'odeur de lafter-shave y est plus présente que celle de la sueur.
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PILOTER/PILOTE/PILOTAGE

Le faus sens : conduire un avion, une voiture, un navire, etc.
Ex. : Au sortir du café du commerce, et aprés quelques canettes
de biére, Albert pilotait sa petite cylindrée d occasion comme un
puissant bolide de course.

Le sens jargon : diriger. Ex. : Les préconisations de notre co-
mité de pilotage strarégique nous incitent a evisiter effcience des
proces opéracionnels de nowre ouil de production. Trad. : Norre

i Leficacité de nos méchodes de pro-

Le concept : séducteur par nature et par devor e jargonneur
sent bien que les mots « diriger », « dirccteur », « dircction »
présentent un coré autoritaire peu engageant. D'oi a nécessie de
leur trouver des substituts plus « égers », pus « aériens ». Et il
e e pas de doute & cet dgard que ' évocacion du pilote qui jouit
d'un point de vue exceptionnel sur un paysage immense a bien de
quoi séduire. Ily a plus encore : non seulement le pilote posséde
une vue d'ensemble et 3 longue distance (il peut prévoir €n tou-
te connaissance de causc), mais il est également seul « aux com-
mandes » et le plotage suppose une formation et une compétence
de « haueniveau » (of supra), un sens aigué des responsabilités.
Enfin le concepe de pilotage sapplique surtout i la condite d’en-
gins puissants e rapides, or [ vitesse et a puissance sont deux des
concepts clés du discours jargon. Lensemble de ces références faic
que toute la gamme de la famillc du mot pilote constitue un mor-
ceau de choix pou e jargonncur qui ne boude jamais une bonne

‘méraphore.
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